
 comme des percees fondamentalistes, l? des intrusions
 inedites dans le tissu social et des bouleversements por
 teurs de quetes identitaires, nationalitaires ou indepen
 dantistes, ce qui, au total, conduisit, comme le rappelle
 Ranciere (2005), au renforcement des Etats nationaux qui
 servent le pouvoir du capital et, par ricochet, ? l'evince
 ment comme au blocage des politiques sociales au sein de
 ces Etats et des entites qu'ils subjuguent. Les anthropo?
 logues qui s'adonneront ? ces analyses mettront ainsi ?
 nu les figures contemporaines des Etats souverains et
 reveleront comment et pour quels groupes d'interets ils
 gouvernent, contribuant le cas echeant ? la revitalisation
 de la democratic sans investir celle-ci d'une finalite autre

 que celle que mettront en place ceux qui l'activent.

 Claude Bariteau, Departement dyanthropologie, Universite
 Laval, Quebec, G1V0A6, Canada. Courriel: Claude.bariteau
 @ant.ulaval.ca.
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 Commentaires sur The State (or
 Overstated)

 Bernard Bernier Universite de Montreal

 Je suis d'accord avec Gavin Smith quand il propose de
 reintroduire Teconomie politique dans Tanalyse de TEtat
 contemporain, et en particulier de tenir compte des classes

 sociales. J'approuve aussi sa suggestion de se placer du
 point de vue de Tagent, done de la pratique, plutot que de
 celui du sujet, dans Teffort pour transformer la situation
 actuelle. Je pense avec lui qu'il faut ? la fois une critique
 du fonctionnement interne de TEtat et des formations

 sociales, dans le contexte du capitalisme actuel, et une
 approche historique. Cette combinaison de Tanalyse cri?
 tique et d'une approche historique est presente dans
 Toeuvre de Marx (ainsi que dans celle de Max Weber, mais
 alliee ? un projet politique bien different), dans celle de
 Gramsci et, plus recemment, dans celle de Immanuel Wal?
 lerstein (1985) et de David Harvey (2003, 2005). II me
 semble qu'une vision plus realiste, mais aussi plus effi
 cace de TEtat actuel doit passer par une teile approche
 double. Je voudrais ici pousser plus loin dans cette direc?
 tion, pour tenter de clarifier des aspects relatifs ? TEtat
 mentionnes dans le texte de Gavin Smith.

 Je me suis toujours interesse ? la fagon dont histori
 quement les structures existantes se sont constitutes.
 Comme Marx et d'autres, je congois les structures pre
 sentes comme historiques, et done transitoires. Le capi?
 talisme est une forme historique et, comme toute forme
 historique, il finira par disparaitre. Mais ce qui le rem
 placera dependra de ce que les humains en feront collec
 tivement. A ce sujet, je suis d'accord avec Marx sur les
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 points suivants. Premierement, la construction collective
 de la realite sociale, economique et politique se fonde sur
 des oppositions et des luttes, mais contrairement ? plu?
 sieurs textes de Marx, je pense que Tissue de ces luttes
 n'est pas determinee d'avance. Le resultat se construit ?
 mesure, dans la lutte elle-meme. Deuxiemement, l'Etat
 est fondamentalement un outil de classe, done un outil de
 domination, meme si cette domination passe par l'assen
 timent des personnes (de l? tout de meme l'importance
 theorique de Foucault et de Bourdieu qui, ? travers des
 notions comme le biopouvoir et l'habitus, ont souligne les
 Processus d'acceptation de la domination par les domi
 nes; mais soulignons aussi sur ce point l'ceuvre de Gram
 sci), et meme si l'Etat se donne d'autres attributions
 (comme l'administration, ou une certaine redistribution
 de la richesse dans le Welfare State). Troisiemement, la
 domination de l'Etat se fonde dans le capitalisme sur son
 lien au capital, done sur le fait que l'Etat est fondamen?
 talement l'Etat du capital, meme si, dans l'histoire, ce lien
 s'est manifeste de differentes fagons.

 A cela, il faut ajouter d'autres aspects, certains souli
 gnes justement par Gavin Smith. Eun d'eux fait reference
 aux espaces laisses ? l'opposition dans les structures exis
 tantes. Si je comprends bien l'idee de Voverstate, eile fait
 reference ? cette omnipresence de l'Etat teile que presen?
 tee dans plusieurs textes recents. Cette vision totalitariste
 de l'Etat ignore les espaces de resistance, mais aussi les
 espaces d'experimentation d'autres formes de relations
 sociales et d'organisation du pouvoir (comme l'economie
 dite informelle, ou divers arrangements des relations inter?

 personelles consideres comme hors norme mais qui finis
 sent par imposer leur propre legitimite). II faut aussi sou
 ligner les contradictions internes au fonctionnement de
 l'Etat, surtout dans sa volonte de reglementer divers
 aspects de la vie sociale. En effet, les Etats ne cessent d'im
 poser de nouvelles lois pour tenter vainement d'eliminer
 les incoherences entre les divers aspects des codes juri
 diques. En outre, les prerogatives que l'Etat s'est don
 nees dans un domaine, par exemple la politique familiale,
 entrent en contradiction avec le fonctionnement d'autres

 champs, notamment, dans le cas de la famille, avec le mar
 che du travail capitaliste, un fonctionnement protege par
 l'Etat. II est clair que, dans l'analyse de l'Etat actuel, une
 approche d'economie politique qui inclut une analyse du
 fonctionnement du capitalisme s'impose.

 Mais revenons plus specifiquement ? l'Etat dans le
 capitalisme actuel, celui de la globalisation. II est para
 doxal de voir que, si certains auteurs hypostasient le role
 de l'Etat comme organe central dans la production des
 sujets, d'autres, comme Appadurai (1996), soulignent la
 perte de controle et de pouvoir par l'Etat. Appadurai

 insiste sur la puissance grandissante des forces mondiales,
 que ce soit les firmes transnationales ou les organisations
 internationales, et sur la montee des regionalismes, deux
 processus qui mineraient la puissance de TEtat national.
 Ces deux positions extremes me semblent faibles, cha
 cune de leur cote. On a vu plus haut (et encore plus dans
 Tarticle de Gavin Smith) certaines faiblesses de la pre?
 miere position, celle de Voverstate. Dans le cas de la posi?
 tion contraire, celle de Taffaiblissement de TEtat dans la
 periode actuelle, les problemes viennent, d'une part, de
 la subsomption de tous les Etats actuels sous une meme
 categorie et, d'autre part, de Tignorance des pratiques
 economiques des Etats contemporains.

 Au sujet des divergences dans le fonctionnement des
 Etats actuels, il serait errone, me semble-t-il, de faire
 equivaloir la situation de TEtat roumain, par exemple,
 avec celle de TEtat americain ou avec celle de TEtat chi

 nois. Je vais dans le sens de Gavin Smith en soulignant la
 diversite des Etats actuels. EEtat americain, par exemple,
 a fortement augmente ses capacites repressives apres le
 11 septembre. Quant ? TEtat chinois, il a maintenu son
 controle sur le pays, tout en reorientant sa politique eco
 nomique. Tous les Etats n'ont pas pu maintenir leurs pou
 voirs aussi fortement.

 Quant aux fonctions contemporaines de TEtat, je
 pense qu'il faut les concevoir dans le cadre du reamena
 gement du capitalisme actuel. Comme Ta si bien souligne
 David Harvey (2003, 2005), la sortie de la crise du capi?
 talisme mondial des annees 1970 est passee par une reor?
 ganisation des mecanismes de Taccumulation. D'un cote,
 inspires par les experiences japonaises (voir Bernier 2009),
 les pays occidentaux, avec ? leur tete TAngleterre de That?

 cher et les Etats-Unis de Reagan, ont adopte une poli?
 tique anti-syndicale visant ? affaiblir les organisations de
 defense des droits des travailleurs et ? assurer une plus
 grande flexibility, tout en reduisant les salaires. Entre
 autres, TEtat a aide les entreprises ? se defaire de la rigi
 dite associee ? la securite d'emploi, ce qui a entraine une
 expansion du travail precaire. De Tautre cote, ces Etats
 ont mis en place des politiques de diminution des poli
 tiques de redistribution de la richesse, done des politique
 sociales, tout en adoptant des mesures pour favoriser
 encore plus Taccumulation, comme des subventions
 directes ou indirectes aux entreprises, des baisses d'im
 pots sur les profits et dividendes ou le developpement des
 infrastructures de communication (dont Tinternet). Par

 ailleurs, le gouvernement americain a fait tout en son pou?
 voir pour ouvrir de nouveaux marches, comme la Chine ou
 TInde, et pour faire en sorte que plusieurs de ces mar?
 ches soient ? la merci du capital occidental. A cette fin, le
 controle de TEtat americain sur des organismes interna
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 tionaux comme la Banque mondiale et surtout sur le FMI
 ont facilite sa t?che. Dans le cas du FMI, l'imposition des
 amenagements structurels, avec la baisse des programmes
 sociaux et la privatisation forcee, ? rabais, des entreprises
 d'Etat dans plusieurs pays, a ouvert la voie au capital inter?
 national, surtout americain, dans son controle des activa?
 tes dans ces pays.

 Cette reorganisation du capitalisme mondial a ren
 force le capital financier au detriment du capital indus
 triel. Ce n'est pas que l'industrie a regresse, du moins au
 niveau mondial. Mais un deplacement geographique de
 grande envergure est survenu, avec la delocalisation de
 pans entiers de l'industrie vers la Chine ou les pays d'Asie
 du Sud-est. Dans ces pays, comme Castells (1998) l'a sou
 ligne, la production industrielle a connu une expansion
 fulgurante, ? mesure que les pays occidentaux et le Japon
 se desindustrialisaient et se tournaient vers la specula?
 tion financiere, facilitee par les transactions en temps reel.
 Ce reamenagement a entraine, d'une part, une polarisa?
 tion accrue de la richesse, les operations financieres per
 mettant aux capitalistes d'accumuler encore plus, et,
 d'autre part, l'enrichissement de classes dominantes
 locales dans les pays non occidentaux.

 II ne fait pas de doute que, dans ces processus, les
 Etats nationaux n'ont pas tous eu la meme latitude et la
 meme efficacite. EEtat americain peut etre vu comme
 une sorte d'exception. Mais tous les Etats des pays occi?
 dentaux ont pris le meme type de mesure, avec des resul
 tats qui ont cependant diverge. De son cote, le gouver
 nement du Japon, pris dans une crise economique durant
 les annees 1990-2003, causee par l'intense speculation
 des annees 1990, n'a pas pu intervenir aussi efficacement,
 la plupart de ses mesures, fondees sur les depenses de
 l'Etat dans le but de relancer l'economie, done sur l'en
 dettement public, allant ? l'encontre des politiques adop?
 tees de gre ou de force par ? peu pres tous les Etats. La
 reprise apres 2003 a vu l'Etat japonais submerge sous
 une dette accumulee qui depasse 190 % de son PIB
 annuel, limitant ainsi sa marge de manoeuvre.

 Ce que j'ai voulu demontrer ici, dans la lignee du texte
 de Gavin Smith, e'est la necessite de tenir compte de l'eco?
 nomie politique dans la comprehension de l'Etat actuel, et
 done dans les tentatives de mettre en place des solutions
 de rechange au capitalisme et au fonctionnement poli?
 tique actuel. Ces solutions de rechange se formeront ?
 mesure des mouvements historiques, il n'y a pas de recette
 predeterminee. Mais il est urgent de proposer des voies
 de developpement hors du marasme actuel, qui ne pro
 fite qu'? une petite minorite, protegee par les Etats natio?
 naux.

 Bernard Bernier, Departement dyanthropologie, Universitede
 Montreal, CE 6128, succursale Centre-ville, Montreal, Quebec,
 H3C 3J7, Canada. Courriel: bernard. bernier@umontreal.ca.
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 "Overstated" Objections?

 Akhil Gupta University of California, Los Angeles

 I presume the editors solicited my input concerning Gavin
 Smith's provocative essay because they expect me to
 defend myself against some of his charges. However, what

 I wish to do here is to broaden debate about the multiple,
 varied and interesting questions that he raises.

 Because the tenor of Smith's essay is so much against
 extensions of post-structuralism, let me make a post-struc?
 turalist point that he would perhaps appreciate. Because
 I take it as a dictum that all readings are mis-readings, I

 will not focus on places where I feel he has misread my
 work or that of other scholars. Instead, I take his mis
 readings as symptomatic of a tension in his own essay
 between the need to recover a (largely unreconstructed)
 left-socialist tradition and the desire to address the cur?

 rent crisis of global capitalism, with its attendant new
 forms of the management of life and death, and the colo?
 nization of the life-world.

 Smith thinks "we have lost the balance" between cul?

 tural aspects of the state, and its role as a site for politi?
 cal struggle, as a regulator for capitalism, and as a key
 player in the international arena. He offers a number of
 arguments about how the state has been understood. He
 accuses anthropologists of playing the cultural card and
 of leaving those aspects of the state that deal with capi
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